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OBJECTIF DU PROJET 
La section CAS-Diablerets, conformément à sa mission de sauvegarde et protection du patrimoine bâti 
des Alpes suisses, projette la reconstruction du bivouac de Mittelaletsch, entièrement détruit par une 
avalanche en 2019. La nouvelle construction devra être conçue avec une statique suffisante pour 
résister à des risques naturels (avalanches, chutes de pierres) liés à l’emplacement retenu et prenant 
en compte les différentes études de risques réalisées en 2020. En plus de la statique du bâtiment, 
l’aspect fonctionnel, l’intégration paysagère (voir Guide CAS cabanes et paysage) et l’esthétique sont 
des critères importants lors de la conception d’un bâti dans le cadre majestueux et protégé par 
l’Inventaire fédéral des paysages, sites et monuments naturels (IFP) 1706 Berner Hochalpen und 
Aletsch-Bietschhorn-Gebiet et le Patrimoine Mondial de l’UNESCO Alpes Suisse Jungfrau-Aletsch, 
tout comme la rationalité et efficacité de l’organisation des espaces, l’économie des moyens et la 
durabilité des principes constructifs dans un milieu de haute montagne. 
 
Défini comme un abri sommaire ou d’urgence situé dans une zone alpine importante, un bivouac sert 
de base aux alpinistes expérimentés et bien équipés souhaitant entreprendre des courses de haute 
montagne exigeantes. La montée est généralement longue et difficile, pouvant aller jusqu’à sept heures 
de marche. Avec un niveau de confort et d’infrastructures extrêmement modeste, il dispose de 
couchettes/couvertures et il y est en règle générale possible de cuisiner de façon autonome la 
nourriture que les hôtes amènent. Des toilettes sommaires sont également à disposition. 
 
Le projet de reconstruction, objet du présent concours d’architecte, est équivalent dans son principe 
à la construction détruite en 2019. Cependant, les analyses et études des risques naturels conduisent 
à envisager un nouveau site pour sa reconstruction, situé à une altitude de 3200m, proche de l’existant. 
L’analyse interne des besoins met en avant l’opportunité de construire un bâtiment avec une capacité 
légèrement supérieure à l’ancien.  
 
 
TYPE DE CONCOURS ET BASES REGLEMENTAIRES 
Le présent concours est un concours de projets d’architecture à un degré en procédure sélective, se 
référant au règlement SIA 142, édition 2009, sans toutefois le reconnaitre comme contraignant. La 
procédure n’est pas soumise aux marchés publics.  

 
INDEMNITÉS  
Lors de la phase B du concours de projets, tous les bureaux qui ont rendu un projet complet et à terme 
reçoivent une indemnité de CHF 5000.-HT. 

 
PRIX  
Le jury dispose d’un montant de 14’000.- HT à attribuer en plus des indemnités prévues pour chaque 
équipe retenue.   
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1er PRIX 
6000.- CHF 
TRIGON 2.0 
SAVIOZ FABRIZZI ARCHITECTES 
KÄLIN & ASSOCIES ING. CIVILS 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Le bivouac s’inspire de l’abri primitif, une tente à trois faces, qui s’adapte en tout lieu et se repère de 
loin, dans un environnement où le randonneur cherche refuge. Le choix de l’acier Corten mat rappelle 
aussi les couleurs minérales environnantes, ce qui lui permet d’être vu tout en veillant à son intégration 
paysagère. Son implantation, élégante, suit la ligne de crête qui se prolonge sur l’arrête faitière. En 
contre-bas, au pied du replat, la grande fenêtre sur le paysage, accompagnée d’un avant-toit offre un 
espace d’accueil extérieur protégé des dangers naturels. 
 
Les auteurs du projet situent précisément le bivouac dans le paysage en tant que volume triangulaire 
et réagissent aux dangers naturels latents tant par l'implantation que par le volume du bâtiment. Deux 
plates-formes reposent sur un socle en béton circulaire, surmonté d'un toit en pavillon qui s'ouvre vers 
l'avant et qui est la seule ouverture à être vitrée du côté de la vallée. La construction est faite d'éléments 
en bois préfabriqués, le revêtement extérieur est en acier Corten. L'extérieur robuste, contraste avec 
l’atmosphère du bois à l'intérieur. Les alpinistes pénètrent dans le bivouac au niveau inférieur protégé, 
où se trouvent l'entrée, la zone de rangement et les toilettes. Ils accèdent à l'étage principal par un 
escalier. La salle de séjour se trouve à l'avant, les places pour dormir sont empilées derrière et au-
dessus.  
 
La volonté de dévier les charges dynamiques générées par les éléments naturels sollicitant le bâtiment 
est particulièrement appréciée. Ce milieu hostile invite à composer avec lui et non à l’affronter. Les 
surfaces triangulaires des parois sont incontestablement idéales pour assurer la sécurité structurale de 
l’ensemble est pour réduire significativement les déformations. L’amorce amont en béton armé est bien 
pensée et trouve pleinement son sens. Néanmoins, dans l’idée de réduire au maximum l’impact au sol 
et la mise en œuvre de béton, il aurait été judicieux de créer une base triangulaire appuyée sur trois 
points évitant ainsi la réalisation de longrines importantes et préservant la topographie existante. 
  
Le projet convainc par sa grande évidence, tant dans sa localisation que dans sa simplicité spatiale et 
constructive ainsi que son aménagement fonctionnel. L'espace intérieur est bien adapté aux besoins 
des alpinistes. Toutefois, les qualités spatiales sont encore un peu trop restreintes, en particulier dans 
la zone des couchettes. Les couchettes contre la vitre sont questionnables. Le volume du bâtiment 
présente cependant encore un potentiel dans l'espace intermédiaire face à la montagne, afin 
d'optimiser l'espace pour les couchettes et d'obtenir en outre davantage de qualités spatiales et 
architecturales dans le sens vertical.  
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2eme PRIX 
4000.- CHF 
PORTALE(TSCH) 
AFF ARCHITECTES 
SCHNETZER PUSKAS ING. CIVILS 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Les auteurs proposent un bivouac à l’image d’une caravane ou de l’habitat minimal du portaledge, qui 
invite au voyage dans une économie de moyens, en tout lieu. Le jury salue à ce titre l’ingéniosité de la 
construction, le soin et la précision constructive apportée au dessin d’un bivouac qui a su rester simple 
et accueillant. Le jury apprécie particulièrement l’attention portée sur la multi-orientation de la 
construction dans la pente ainsi que sur l’emprise dessinée pour contrer vents dominants et autres 
éléments naturels. Simplement posé sur un replat sur seulement sept points d’appui, le bivouac, brillant 
depuis le lointain, sert de repère aux randonneurs fatigués. Arrivés, ils peuvent profiter de ce belvédère 
qui fait face au paysage grandiose. 
 
La géométrie cristalline de cette construction est aussi une résultante non seulement extérieure, en 
vue de résister aux dangers d’éboulements et d’avalanches mais aussi de l’organisation fonctionnelle 
intérieure, notamment des dortoirs. A l’instar des vents qui chassent la neige à proximité des blocs de 
rochers en altitude, le jury a cru décerner que l’entrée, étonnamment située à arrière, devrait rester 
dégagée des masses de neige. Ceci reste à étayer, au même titre que la nécessité d’installer un mur 
de pierres contre la paroi rocheuse. C’est cette intervention, massive, qui a interrogé le jury autant par 
la logique d’intégration respectueuse du site que par sa réelle nécessité. 
Une fois à l’intérieur, le fonctionnement proposé, peu conventionnel, permet, certes, d’isoler la cuisine 
du reste du bivouac, mais oblige les occupants à traverser le dortoir pour gagner la salle de vie. De 
même, la proximité des toilettes contre les dortoirs à l’Est interroge le jury quant à l’intimité proposée. 
En ce qui concerne l’espace de repos, si la reprise de la géométrie des couchettes proposées par 
Jackob Eschenmoser reste intéressante, leur dimensionnement semble insuffisant en état. Mais gagner 
en générosité de couchage impliquerait une augmentation du gabarit du bivouac, ce qui pose question 
par rapport au parti du projet. Si l’espace de vie semble généreux et polyvalent, son accessibilité depuis 
l’espace de repos semble compromis par la présence du poteau central, qui d’ailleurs n’est pas 
représenté sur les photomontages. Enfin, alors que la géométrie du bivouac invite à décliner les vues 
sur chaque facette, seul un hublot est proposé. Il projette ainsi le regard de l’occupant magistralement 
mais uniquement vers le Bettmerhorn. 
 
Le choix hybride de la structure, composée d’une base en acier sur laquelle s’appuient des modules 
préfabriqués en bois est très judicieux. Outre le fait que seuls sept points d’appuis au sol sont 
nécessaires, la ductilité des éléments en acier répond de façon pertinente aux actions incertaines d’une 
avalanche. La forme et l’orientation de l’ouvrage minimisent les effets de charges dynamiques dues 
aux éléments naturels. 
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3eme PRIX 
4000.- CHF 
SOUS LES ROCHERS 
BUREAU / DANIEL ZAMARBIDE  
INGENIE ING. CIVILS 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
La proposition de bivouac vise une intégration parfaite avec le paysage environnant essentiellement 
constitué de rochers et de glace, voire s’y confond par mimétisme. Ainsi, le bivouac est mis à l’abri 
des intempéries et des risques naturels, grâce à une « carapace minérale ». Sa forme, très organique 
et toute en courbes, épouse la pente à l’exception d’une excroissance latérale qui permet 
l’aménagement d’une petite place d’entrée, protégée des chutes de pierres, de neige et du vent. Le 
jury salue aussi la recherche menée sur les vues, avec la vision panoramique depuis la grande fenêtre 
et les petits hublots individuels qui donnent l’impression, le temps du repos, de garder le contact avec 
l’extérieur. Ce parti a permis de questionner le jury sur la dualité du concept de bivouac, qui se doit, à 
la fois, d’être un repère depuis le lointain pour les randonneurs qui arrivent au bout de leur course, tout 
en restant intégré dans un paysage naturel de haute montagne protégé de la main de l’homme. Ici, 
cette posture, poussée à l’extrême, interroge toutefois le jury, notamment dans la matérialité proposée. 
 
La coque extérieure est couverte d’une fine couche minérale de béton, à base de granulats récoltés et 
projetés sur place, soulignant à la fois le désir de se mimétiser et celui de résister aux chutes de pierre 
et aux avalanches. Les fondations ponctuelles supportant la structure primaire en arc suivent la forme 
de l’abri et le dénivelé. L’espace d’entrée avec toilettes et dépôt de matériel se situe dans une 
excroissance latérale du volume principal. Il donne accès au foyer central avec espace cuisine, en 
amont de l’espace de convivialité et en aval de la zone de couchage. Cette dernière se développe en 
escalier le long de la topographie, avec une zone de distribution centrale et des couchettes sur 
plusieurs niveaux des deux côtés. Les ouvertures sont hiérarchisées et permettent des vues 
différenciées sur le paysage : un vitrage grand-espace épousant le dernier arc dans l’espace de jour 
au sud-ouest, un grand hublot dans le foyer et des petits hublots individuels le long des couchettes. 
L’idée phare du projet, le camouflage et l’intégration mimétique du bivouac en forme organique dans 
le paysage minéral, est à la fois atout et limite. La visibilité du bivouac pour les randonneurs est très 
réduite, autant en été qu’au premières chutes de neige. En hiver il va disparaitre complétement sous 
la neige et rester introuvable. La durabilité de la peau en granulat confronté aux fréquentes chutes de 
pierre est questionnable. L’organisation de l’espace intérieur est en revanche très fonctionnelle et 
réussie, même si la forme allongée génère un volume conséquent. 
 
Le choix de bâtir un ouvrage s’intégrant parfaitement dans cette topologie, et suivant la ligne de profil 
du terrain est très intéressant. D’un point de vue structurel, ceci offre le moins de résistance possible 
aux éléments naturels et diminue significativement les actions dynamiques dues aux avalanches et 
chutes de pierres. Néanmoins, ceci implique de réaliser des structures d’une certaine complexité. Le 
nombre d’appuis est important et nécessite des relevés extrêmement précis tout en garantissant des 
moyens de réglage. Par ailleurs, cette géométrie occasionne un mécano complexe dans la mesure où 
la répétitivité des éléments structuraux réalisés en atelier est faible. Celui-ci n’est à notre sens pas 
adapté à ce milieu géologique très chaotique. En outre la carapace minérale choisie, bien que tout à 
fait intéressante, pose la question de son entretien en cas de dégâts occasionnés par des chutes de 
pierres.  
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PROJET SANS PRIX 
PEAKY BEAR SPIRIT 
MEIER ET ASSOCIES ARCHITECTES 
KURMANN CRETTON ING. CIVILS 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Ce bivouac à la tête d’ours vient se lover contre la paroi rocheuse, ce qui nécessite d’excaver fortement 
le flanc de la montagne protégée et inaltérée par la main de l’homme jusqu’ici. Ceci a conduit le jury à 
se questionner sur la légitimité de construire un bivouac en haute altitude. Ici, le bivouac est plus un 
refuge qu’un repère pour le randonneur. Il est conçu de manière ingénieuse et ludique, pour répondre 
aux menaces des dangers naturels présents à l’amont. De plus, la forme proposée permet d’aménager 
une petite place d’entrée qui pourrait être compromise en cas de fortes neiges. De la même manière, 
les ouvertures offrent des cadrages variés sur le grand paysages très intéressants. 
 
L’organisation de l’intérieur rappelle la simplicité et fonctionnalité de l’ancien bivouac de Mittelaletsch. 
Avec un accès par un sas d’entrée le projet concentre réfectoire, cuisine et dortoir dans un même 
espace, seulement séparé par un meuble au centre. Les couchettes se trouvent dans la partie 
directement contre la roche. 
 
La géométrie de l’ouvrage et sa protection naturelle sont remarquables d’un point de vue structurel. 
Les charges agissant sur l’ossature porteuse sont fortement réduites grâce à des faces fuyantes et à 
l’absence d’actions dynamiques sur la façade amont. Néanmoins ceci implique une excavation 
importante dans un site que l’on préfèrerait garder intact. Le système modulaire préfabriqué s’appuyant 
sur une structure en acier est judicieux. 
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PROJET SANS PRIX 
CUBE MAGIQUE 
BASERGA MOZETTI ARCHITECTES 
PEDRAZZINI ING. CIVILS 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Le parti de ce cube magic, au demeurant très poétique et très marquant, interroge le jury aussi quant 
à sa relation au sol, presque éthérée. Ainsi, le bivouac semble vouloir se soustraire aux risques de 
dangers naturels de haute montagne. Il s’agit d’abord d’une plateforme sur pilotis, un belvédère qui 
offre des vues depuis l’intérieur sur les neiges éternelles. L’accessibilité depuis l’escalier latéral 
extérieur fonctionne bien avec le reste du projet mais devrait être approfondie en cas de fortes neiges. 
Le jury est convaincu que ce bivouac serait un magnifique projet à proposer à plus basse altitude. 
 
La simplicité du projet fait appel à des méthodes de réalisation éprouvées et permet une organisation 
très rationnelle du bivouac. Toutefois, la volumétrie et l’organisation du projet renvoient davantage à la 
conception et au confort d’une cabane de montagne que celle d’un bivouac. Si cette exposition 
évidente dans le paysage permet aux alpinistes de se repérer facilement, elle se présente aussi 
frontalement aux différents éléments naturels. Bien que les risques de chutes de pierres et 
d’avalanches ont été étudiés de manière approfondie, la complexité des moyens nécessaires pour les 
contrer, en particulier des fondations, n’est pas cohérente avec la demande de simplicité. A ceci 
s’ajoute l’impact des vents qui à cette altitude peuvent être très forts. 
 
L’aspect modulaire de la structure bois et sa facilité d’assemblage sur sa base en acier sont tout à fait 
conformes à ce qui était attendu. La rigidité du volume, assurée par des voiles intérieurs, ainsi que 
l’orientation de l’ouvrage répondent aux actions d’une avalanche. Néanmoins la réalisation de béquilles 
sollicitées par des charges dynamiques de cette importance nécessitent des fondations spéciales 
présentant une mise en œuvre compliquée et coûteuse dans cet environnement de haute altitude. Bien 
que réalisable, la mise en place de micropieux semble disproportionnée pour un bivouac. 
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PROJET SANS PRIX 
BRISE GLACE 
LVPH ARCHITECTES 
MONOD PIGUET ING. CIVILS 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
L’implantation du bivouac dans le paysage, délicate et minimale, sur 3 appuis, permet d’épouser la 
pente, ce qui conditionne toutefois toute l’organisation intérieure : Ici, on se retrouve comme au théâtre, 
face au spectacle des montagnes. Cette mise en scène s’opère depuis l’accès, où l’on entre à la vue 
de toutes et tous. Ce bivouac, de par sa forme élémentaire de brise-glace qui se détache des rochers 
et de par sa brillance, se positionne aussi comme un repère, visible de loin par le randonneur. 
 
Le projet BRISE GLACE propose une construction qui s’implante perpendiculairement à la pente, selon 
une forme triangulaire, proposant un parti architectural qui répond aux dangers de chutes de pierres 
et d’avalanches. Le programme prend place dans un tétraèdre orienté vers l’aval, disposant l’entrée et 
les toilettes à l’étage inférieur et l’espace de vie-repos sous les deux pans de la toiture en un volume 
unique. Les couchettes-capsules, en niches individuelles, s’étagent en gradins dans l’espace unitaire, 
face à la vue. Le volume construit d’environ 300m3 est au-dessus de la moyenne des projets. Le parti 
architectural est apprécié quant à son adéquation aux caractéristiques du site et de ses contraintes. 
L’entrée du bivouac, orientée vers l’aval est propice à un accès permanent au refuge.  
L’idée de bâtiment-signe, assumant l’artifice de la construction face au paysage naturel, est appréciée. 
En revanche, la faiblesse du revêtement en aluminium face aux chutes de pierres n’est pas 
convaincante. Si la qualité spatiale du volume en gradin est saluée, elle ne convainc pas le jury quant 
à son adéquation avec le programme et l’habitabilité du bivouac. Le volume très unitaire est peu adapté 
aux horaires différents des cordées. Les couchettes-capsules donnent un sentiment claustrophobique. 
La gestion du climat est difficile : volume important à chauffer, aération naturelle insuffisante. 
 
La préservation de la topographie naturelle grâce à la création de trois points d’appuis structuraux 
nous semble particulièrement judicieuse. Faibles travaux préparatoires et impact minimum au sol sont 
des choix très appréciés. La structure porteuse d’une grande simplicité répond parfaitement aux 
exigences de sécurité structurale et d’aptitude au service. La forme de l’ouvrage et son orientation 
réduisent de façon significative les actions dynamiques en présence et assurent par conséquent la 
pérennité du bivouac. 
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APPROBATION 
 
Le rapport de jury a été approuvé par les membres du jury 
 
Nom         Signature 
 
Eik Frenzel             
 
Nicolas Lemmin        
 
Didier-Jacques Mangin       
 
Hans-Christian Leiggener       
 
Fabrice Decroux       
 
Julie Imholz         
 
Ulrich Delang        
 
Hanspeter Bürgi        
 
Jean Pérez         
 
 
  
 
 
 
Lausanne, le 29.03.2022 



trigon 2.0
reconstruction du bivouac mittelaletsch, club alpin suisse section les diablerets, janvier 22
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l'abri primitif le paravalanche la forme hydrodynamique le chalet des architectes heidi et peter wenger,
région de brig, 1955, un bijou!

étape de montage de la structure

la volumétrie simple et basique du bivouac rappelle l’abri primitif ou les toiles de tente. . mais c’est aussi la forme la plus
efficace pour résister aux contraintes du site, à l’image des paravalanches en forme de chevrons que l’on trouve
couramment dans les alpes où l’hydrodynamique des coulées de neiges est primordiale pour assurer leur pérennité.

implantation
ce minuscule bâtiment, isolé dans le grand paysage, devient un point de repère dans cet environnement hostile.
implantée en prolongation de l’arête rocheuse et adossée au relief, cette grande toiture s'adapte avec précision au terrain.
les deux faces latérales ne disposent d’aucune ouverture. seule la face avale, moins exposée, est largement vitrée, offrant
ainsi aux occupants une vue plongeante sur la vallée. la face pignon déversante protège les verres des précipitations et
procure à l’espace d’entrée une petit abri permettant d’éviter les grosses accumulations de neige.

impact
construire sur un site naturel protégé nécessite une attitude responsable et facilement réversible.
l’objectif est de minimiser l’impact au sol, de s'ajuster à la topographie sans intervention lourde sur le terrain (pas de
fouilles, pas de minages…) de sorte qu’en fin de vie il puisse être démonté sans laisser de traces.
le bivouac est réalisé principalement en matériaux bio-sourcés, la structure est en bois multiplis, l’isolation en fibre de
bois… la forme optimisée et profilée permet de compenser la relative faible résistance du bois. seules les connexions au
terrain sont réalisées en béton pour assurer une bonne transmission des charges et une étanchéité.
la structure légère en bois permet de minimiser les vols de transport. de plus grâce à une préfabrication maximale, le
montage est très rapide et limite le temps d’intervention sur le site.
en acier corten de 8mm d’épaisseur, la tôle de couverture fonctionne comme une carapace contre les chutes de pierre et les
avalanches.

étapes clé du chantier
- travaux préparatoires : nettoyage de la surface d’implantation jusqu’au rocher, les blocs sont déplacés à la main, les
éventuels gros blocs seront fendus ou déplacé à l’hélico. relevé au lidar pour numériser la topographie.
- installation de chantier sommaire : un platelage en bois pouvant accueillir une tente pour 6 personnes, un toïtoï et une
génératrice.
- fondations : pose de goujons d’encrage, mise en place de coffrages préfabriqués, ferraillage et bétonnage des semelles.
- pose de la structure : mise en place des éléments de charpente qui sont préfabriqués en atelier et comprennent panneaux
CLT, pare-vapeur, isolation, sous-couverture, lambourdage. pour limiter le nombre d’éléments (14 pc) ils seront dimensionnés
à 1850 kg et acheminés par un hélicoptère gros porteur (de type kmax) en 1 jour.
- pose de la couverture : raccord de la sous-couverture, mise hors d’eau, pose de la couverture en acier.
- pose des vitrages.
- aménagement intérieur et installations techniques.
- nettoyage, mise en service et évacuation des installations provisoires.
l’optimisation de la méthode de construction permet une durée d’intervention sur place limitée, estimée à environ 4
semaines.

données chiffrées
selon norme sia 416
- volume bâti (VB) : 174 m3
- surface utile (SU) : 57,9 m2 (niv 0 : 17,7 m2 / niv +1 : 30,3 m2 / niv+2 : 9,9 m2)
notre estimation sommaire des coûts cfc 1 à 9, basée sur les chiffres ci-dessus et nos retours d’expérience de
construction en haute-altitude, confirme que l’enveloppe budgétaire de 700'000 fr évoquée dans le cahier des
charges du concours est largement suffisante pour réaliser ce projet.

énergie
grâce à son volume compact et à son enveloppe bien isolée, une température confortable pourra être maintenue à
l’intérieur du bâtiment avec pour seul apport calorifique, la chaleur émise par les occupants.

la face vitrée idéalement orientée au sud emmagasine une grande quantité de gains solaires. l’angle déversant de cette
façade permet de maximiser la pénétration solaire en hiver lorsque le soleil est bas et d’en obtenir un peu moins en été
lorsque le soleil est haut et le climat plus chaud.

à 3200m où la température moyenne annuelle est proche de 0°, les gains solaires sont presque toujours intéressants.
les éventuelles surchauffes peuvent être réglées rapidement par une ventilation naturelle des locaux avec une ouverture
au réfectoire et une à l’étage supérieur des dortoirs. ces ventaux de ventilation sont disposés sous le couvert d’entrée
et dans la toiture afin de pouvoir être ouverts en tout temps (même par tempête de neige) aussi pour assurer un
renouvellement d’air hygiénique.

structure
le lieu d’implantation est susceptible d’être atteint par des avalanches (risque faible pour une période de 10 ans à
moyen/fort pour une période de 100 ans) et des chutes de pierres (très faible pour les périodes de 10 et 100 ans).
outre ces 2 cas de charges dynamiques, il faut prendre en compte les charges statiques neige, vent et surcharges
d’exploitation plus une dernière charge dynamique représentée par le séisme. 

 - le parti pris dans le choix de la volumétrie est de dévier les événements naturels plutôt que de les arrêter
frontalement avec un mur perpendiculaire à la direction de chute : c’est la forme en triangle d’un pare-avalanche.
- les pressions de neige et de vent créées par une avalanche ainsi que les efforts parasismiques génèrent des efforts
horizontaux : la forme de triangle est la plus simple et la plus efficace pour assurer les efforts et les déformations
transversales. de plus, les planchers intermédiaires et les parois-voile transversales contribuent à cette résistance très
efficacement.
- les efforts longitudinaux générés par une avalanche passant sur le bivouac sont d’une part limités par l’effet de
déviation crée par la forme triangulaire de la toiture et par le choix d’une couverture en tôle dont le rendu lisse qui
minimise le frottement. ces efforts longitudinaux sont également assurés par la forme de triangle de la toiture dans le
sens longitudinal.
- l’amorce amont de la toiture sera réalisée en béton pour assurer un ancrage au sol et pour reprendre les efforts les
plus importants et rampant d’une avalanche ainsi que pour résister au choc de rochers emportés trainés par cette
dernière.
- le choix du lieu donne également la possibilité de dégager aisément des surfaces de dalles de rochers relativement
lisses permettant la construction de semelles filantes en béton armé (BA). la structure bois en triangle viendra se lier
sur ces bases en BA. Le choix des panneaux préfabriqués en CLT (panneaux bois massif à plusieurs couches) a été fait
en fonction de sa résistance aux efforts de choc et de forte pression latérale donnés dans le cahier des charges
(mentionné à 50 [kN/m2] par les spécialistes lors de la visite sur place des concurrents).  

en résumé, la forme de triangle du bivouac répond à plusieurs nécessités de résistance et de stabilité tant
longitudinale que transversales. la géométrie du bivouac emprunte la forme naturelle la plus efficace pour une
intégration optimale dans cet environnement avec lequel il est plus sage de composer plutôt que de lutter frontalement.

schéma structure

N
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niv 0

entrée / vestiaire 10m2
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cuisinette

réfectoire 15m2

dortoir (2/3/4/5 pl)
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A

B
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dortoir (3/2/1 pl)
9m2
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coupe B

reconstruction du bivouac mittelaletsch, club alpin suisse section les diablerets, janvier 22
trigon 2.0
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trigon 2.0
reconstruction du bivouac mittelaletsch, club alpin suisse section les diablerets, janvier 22

composition de toiture
- tôle acier corten 8mm
- ventilation 60mm
- lattes sapin 80/60mm
- sous-couverture 5mm
- isolation laine de bois 220mm
- barrière-vapeur
- panneau bois multiplis CLT épicéa 140mm
- imprégnation à l'huile

composition plancher
- matelas 100mm
- panneau 3-plis épicéa perforé 40mm
- imprégnation à l'huile

composition du plancher
- imprégnation à l'huile
- panneau bois multiplis CLT épicéa 100mm
- isolation fibre de bois 100mm
- lattes épicéa 40/40mm
- panneau 3-plis épicéa 20mm
- imprégnation à l'huile

composition du radier
- natte caillibotis caoutchouc 25mm
- imprégnation à l'huile
- panneau bois multiplis CLT épicéa 100mm
- isolation fibre de bois 80mm
- par-vent
- lattes épicéa 40/40mm
- panneau 3-plis épicéa 27mm
- imprégnation à l'huile

fondation
- semelle linéaire en béton 20cm
- goujon d'ancrage dans le rocher diam 20mm

composition de toiture
- tôle acier corten 8mm
- ventilation 60mm
- lattes sapin 80/60mm
- sous-couverture 5mm
- isolation laine de bois 220mm
- barrière-vapeur
- panneau bois multiplis CLT épicéa 140mm
- imprégnation à l'huile

composition plancher
- matelas 100mm
- panneau 3-plis épicéa perforé 40mm
- imprégnation à l'huile

composition du radier
- natte caillibotis caoutchouc 25mm
- imprégnation à l'huile
- panneau bois multiplis CLT épicéa 100mm
- isolation fibre de bois 160mm
- par-vent
- lattes épicéa 40/40mm
- panneau 3-plis épicéa 27mm
- imprégnation à l'huile

composition façade vitrée
- système poteau-traverse bois-alu
- verre isolant triple 6/6/12mm
  résistant au vent >250 km/h
- capots alu éloxé noir

panneaux photovoltaïques
cellules sur verre noir
support poteau-traverse

composition façade
- imprégnation à l'huile
- panneau en bois multiplis CLT 100mm
- isolation laine de bois 80mm
- par-vent
- lattes épicéa / ventilation
- tôle alu brute 3mm

cadre de fenêtre en épicéa 60mm
verre isolant triple 5/5/5mm
tôle alu perforée 50% 3mm
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coupe D façade sud

façade nordfaçade est

1p

2p

3p 2p

3p

4p

5p

trigon 2.0

22 décembre

22 juin

reconstruction du bivouac mittelaletsch, club alpin suisse section les diablerets, janvier 22
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LUJVU[YL�� 3L� YLM\NL� YtWVUK� n� \U� ILZVPU� KL� WYV[LJ[PVU� KHUZ� \U� TPSPL\
JVTWSL_L��*»LZ[�KHUZ�JLZ�JVUKP[PVUZ��X\»PS�LZ[� MVYNt�WHY� SLZ�Å\_�L_[LYULZ�KL
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Plantahaus, Malans, Suisse, Rudolf Olgiati

Habitats vernaculaires, Cappadoce, Turquie Glacier Lauteraar, Caspar Wolf

Maison-rocher, Serra da Estrela, Portugal

Plan de situation 1:200

Le bivouac de Mittelalesch sous la neige, novembre, vue d’hélicoptère. 

A. Implantation
L’implantation du bivouac suit la pente du terrain, 
permettant que le bâtiment offre un minimum de 
résistance en cas d’avalanche.

B. Volumétrie et Matérialité
Le volume reste très proche de la ligne de profil du terrain naturel. Il est adapté à la chute de neige et avalanches, 
ainsi qu’à la chute de pierres et éboulements. Le parement minéral s’intègre dans le paysage et garantit une 
enveloppe résistante aux agressions extérieures du site.

C. Vues 
Les fenêtres apportent des vues exceptionnelles sur 
l’Aletschhorn, le Glacier d’Aletsch et les principaux sommets 
environnants.

D. Schéma fonctionnel
Accès protégé d’éboulements de neige; entrée généreuse pour la dépose de 
matériel et l’accès aux toilettes sèches; zone de nuit (repos) qui permet une 
utilisation séparée de l’espace de convivialité (social) et de la cuisine.

E. Adaptation au terrain
Le projet peut s’adapter à plusieurs pentes du terrain, en fonction du relevé précis 
à réaliser. La structure est posée sur des appuis ponctuels ancrés dans le rocher. 
L’impact sur le sol est réduit au minimum. La ligne du terrain reste inchangée.

Aletschhorn

Geishorn

Mittelaletsch gletscher

Aletschgletscher

j�%ULJ

PRÉFABRICATION
1. Demi-ferrures métalliques 
2. Arcs et entraits moisés
3. Liernes
4. Caissons isolés
5. Escaliers
6. Lambourdage
7. Voligeage
8. Panneaux 3 plis
9. Portes et embrasures
10. Fenêtres et embrasures
11. Panneau photovoltaïque
12. Échelles métalliques
13. Mobilier
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SOUS LES ROCHERS

La vie alpine est remplie d’histoires, ponctuées par des lieux précis 
et moments vécus. Le risque, le danger mais aussi les beautés 
naturelles, lumières, reliefs, nourrissent ces récits d’expériences 
uniques, intenses. 

Penser et travailler sur un lieu qui participera à alimenter ces 
histoires de montagne et des gens qui arpentent les altitudes, 
c’est comme s’introduire à l’intérieur du récit, comme si, en tant 
qu’architecte, on faisait partie du roman, en empruntant les habits 
d’un personnage. On se plonge dans la fatigue, dans les vues 
sublimes et la transpiration, on sent l’odeur du café matinal, lueurs 
du soleil levant, le Aletschhorn en attente qui nous observe. On 
tente d’être à l’intérieur de l’expérience pour imaginer un espace de 
repos, de convivialité, de sécurité, abritant un sentiment de calme 
avant de relancer l’ascension, lente et sûre vers la nouvelle étape. 

D’un côté donc, l’intérieur de l’abri, du bivouac, simple, petit et 
généreux au même temps, rassurant, d’une matérialité chaleureuse 
et tactile. De l’autre côté la confrontation de ce petit artefact 
modeste avec l’immensité du paysage du glacier et des cimes 
environnantes. Difficile d’imposer à cette nature impressionnante 
une présence trop affirmée. L’idée de rester discret, de tenter de 
disparaître tout en étant repère pour les alpinistes qui s’abriteront 
dans le bivouac a conduit le projet vers la configuration actuelle. 
Une cabane de bois protégé par un habit minéral, capable de 
résister aux intempéries exigeantes, de durer dans le temps, de 
cohabiter avec la montagne. 

Le bivouac naît de la volonté de faire paysage, proposant non pas 
une résistance formelle et structurelle aux mouvements violents des 
avalanches et éboulements mais au contraire, en assumant qu’ils 
doivent et vont exister. Les formes de l’abri, tant en section comme 
en plan, ont donc été dictés par des forces et dynamiques de 
glissement, avec l’idée que la neige des avalanches et les rochers 
des chutes des pierre doivent trouver leur chemin aussi sur et par 
le bivouac, mais en continuant leur route, en se déplaçant plus bas 
dans la pente importante du site. 
Aussi, au désir de se fondre dans le paysage de neige et des 
roches s’accompagne une volonté de fermeté matérielle pouvant 
faire face aux chocs, avec une coque durable, forte, minérale, dont 
la texture évoluera avec les traces que le temps laissera sur elle. 
Le volume de l’entrée propose par contre un espace protégé pour 
entrer dans le bivouac à l’abri, comme une transition nécessaire 
avant d’être dans la domesticité de la cabane. 

Le respect du site se reflète aussi dans toutes les considérations 
structurelles et constructives. Le bivouac se pose sur le rocher 
avec le plus de délicatesse possible, par une série de pieds fondés 
pouvant s’adapter au maximum aux reliefs diverses du lieu, sans 
besoins d’altérer le sol. Par un système d’arches en bois lamellé 
collé et planchers en suspension, les fondations s’adapterons à la 
pente et au sol accidenté de la roche. 

Il est important de souligner qu’à ce stade, la structure (et la 
coupe longitudinale) est un principe qui pourra s’adapter au relief 
et niveaux précis du site. La coupe et pente du projet pourraient 
s’altérer légèrement en modifiant le nombre de marches par palier 
suivant la précision des données sur le sol (voir diagramme « E » 
dans la planche 1).

A l’intérieur, une organisation linéaire sépare deux espaces 
principaux:  le premier, de nuit, où se trouvent les lits ; le deuxième, 
de convivialité, autour d’une table et envahi par deux vues, l’une 
vers le Aletschhorn, l’autre vers le glacier au bas. Ces deux espaces 
sont articulés par un troisième, de grande importance, celui de 
l’entrée où les alpinistes trouvent le repos à la fin de leur étape. 
C’est ici que s’enlèvent les crampons, que l’on pose les bâtons, 
transition vers l’intérieur conviviale.  

Le premier et deuxième espace sont conçus comme une série 
de pièces ou paliers en cascade. Ceci permet tout d’abord de 
s’adapter à la pente du site mais aussi de créer des espaces « 
niches », moins sériels, plus intimes. Chaque espace de lit se 
ponctue par une petite fenêtre qui met en contact permanent 
l’alpiniste avec le climat, l’environnement de la montagne. En bas 
du bivouac, la cuisine en continuité avec l’entrée regarde le grand 
et majestueux glacier d’Aletsch. Plus bas encore une table, des 
bancs et le paysage qu’il faudra franchir le lendemain, vers le pic 
du Aletschhorn. Partout à l’intérieur de la cabane des appuis, des 
marches, petits gradins, assises où se poser, discuter, partager ou 
simplement observer.

Un aspect primordial de la conception d’un tel lieu sont les conditions 
particulières de sa fabrication. La construction est un parallèle 
intéressant de l’ascension à pied. Elle demande une préparation 
exigeante de toute les phases de préfabrication, de pré montage 
avant la mise en charge en hélicoptère et un temps de chantier 
marqué par les risques d’intempéries. Chaque étape est intégrée 
dans la cohérence intégrale du projet, et oriente très fortement la 
forme finale du bivouac. L’enjeu est celui de concevoir le projet 
comme un assemblage extrêmement rationnelle et technique de 
parties tout en pensant le paysage où s’inscrira cet assemblage. 
Les technologies du bois permettent cela tout en assurant une 
atmosphère intérieure particulière et caractéristique des lieux de 
montagne. 

Sous les rochers propose de relier un intérieur rassurant avec 
un paysage « à bout de souffle » où les vents, neiges et pierres 
glisseront sur un nouveau rocher abritant des petites communautés 
temporaires de passionnées de nature, de sommets et hauteurs où 
les humains s’invitent avec modestie, effort et circonspection. 
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1. Parement intérieur 3 plis 27 mm + pare-vapeur  
2. Caisson isolé + ossature bois 240 mm 
3. Isolation continue fibre de bois 80 mm  

4. Membrane d’étanchéité de façade (type Sarnafil TU222)  
5. Lambourdage vertical en quinconce 

et cintré 120 mm (fixation de la membrane)
6. Voligeage en planche 27 mm  

7. Béton projeté 4 à 6 mm  
8. Revêtement de sol intérieur 3 plis 27 mm  

9. Chape sèche Fermacell 30 mm  
10. Isolation laine de roche 60 mm  

11. Caisson isolé en BLC mélèze local 240 mm  
12. Panneau photovoltaïque sur rail  
13. Bac Inox avec rail de réception 

pour fixation panneau photovoltaïque 
14. Taquet d’étanchéité 
15. Bande d’étanchéité  

16. Triple vitrage sur cadre fixe  
17. Embrasure 3 plis 27 mm  

18. Arc BLC en mélèze local 200x400 mm  
19. Entrait moisé en BLC mélèze local 2x 140x240 mm

20. Fixation par 4 boulons M16 4.6  
21.Gousset acier S355 épaisseur 20 mm  

22. Boulon M30 10.9  
23. Calage mortier haute résistance  

24. Lierne entre arcs et pour ancrage arrière 220x220 mm 
25. Ventilation au faitage avec système 

de double chicanne
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Coupe transversale DD´ 1:50
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Détails 1:10D Pied de facade 
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CONSTRUCTION 
La conception du bivouac de Mittelalesch nécessite un regard constructif précis, sensible et rationnel. La 
proposition d’une petite série de détails de principe que cette planche présente a pour but de commencer à 
examiner les possibilités constructives et d’assemblages bois pour une préfabrication optimum. 
Le projet entame ainsi une étape qui semble nécessaire, tant la possibilité de réalisation du bivouac dépend de 
l’approche constructive.  
Un espace relativement réduit nécessite aussi une attention particulière.  L’ambiance du lieu est tributaire de cet 
étude de détails et construction qui rendront possible la réalisation dans le calendrier donné. Le plaisir de se 
confronter à cette échelle d’étude s’accompagne donc d’une volonté de vouloir « zoomer » un peu plus dans le 
projet  pour confirmer sa validité, ou l’orientation prise. 
La série de détails ne se veut pas définitive et ferme mais une exploration supplémentaire pour comprendre la 
mise en œuvre d’un tel ouvrage dans les conditions données.
 



Coupe constructive 1:20 Arrivée vers le bivouac, fin d’étape. Accès au sud protégé, novembre.Foyer entre zone de nuit et espace de convivialité, en continuité avec l’entrée. 
Vue vers le glacier.

Espace de convivialité, tables et assises pour partager des moments. 
Vue vers le Alestchhorn et les cimes environnantes.
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0. Préparation du terrain et des appuis pour les ferrures.
1. Mise en place des ferrures, ancrage arrière. 
2. Mise en place des arcs, entraits moisés et liernes à 
l’hélicoptère: 8 arcs principaux et 3 arcs entrée. 
3. Mise en place des caissons de plancher posés 
sur les entraits moisés (caissons “manuportables” 
ou mise en place avec chèvre de levage).

4. Mise en place des caissons préfabriqués de façade.
5. Soudure et raccord de la membrane d’étanchéité de 
façade et mise en place du lambourdage.
6. Mise en place du voligeage en planche.
7. Mise en place d’un treillis métallique sur le voligeage 
et projection du béton.

SÉQUENCE DE MONTAGE
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CONCEPT STRUCTUREL 
La base du concept structurel est que le bâtiment doit offrir un 
minimum de résistance en cas d’avalanche ou de chute de pierre. 
La structure a donc été totalement pensée pour permettre à une 
avalanche de passer dessus le bâtiment sans le détruire, comme 
une sorte d’ouvrage paravalanche qui reste le plus proche de la 
ligne de profil du terrain naturel afin d’offrir une résistance minimale 
à l’écoulement.
Le terrain naturel étant de bonne qualité (rocher dur) nous avons 
fait le choix de minimiser l’impact sur le sol et les terrassements. La 
structure est donc posée sur des appuis ponctuels ancrés dans le 
rocher.

Pour réaliser la structure du bâtiment, le matériau bois a été 
sélectionné. Il a l’avantage d’être léger (réduction du coût de 
transport), flexible et rapide au montage. Il permet une préfabrication 
maximale incluant jusqu’à l’isolation et l’étanchéité de l’enveloppe. 
C’est un matériau réduisant l’impact environnemental de la 
construction.  Le mélèze local sera utilisé pour l’ensemble de la 
structure, c’est un bois qui est parfaitement adapté pour réaliser 
du lamellé collé, en plus d’être esthétiquement remarquable, il offre 
aussi une très bonne résistance aux intempéries pour les pièces 
exposées. L’utilisation d’un matériau local aura aussi un impact 
positif sur l’empreinte carbone du projet.

La structure porteuse du bâtiment est composée d’arcs en bois 
lamellé collé disposés tous les 2,20m environ. Ces arcs sont 
préfabriqués en atelier et livrés sur chantier avec des entraits moisés 
qui permettront de recevoir directement le plancher du bivouac. 
Des demi-ferrures métalliques de réception sont implantées et 
réglées sur site avant la livraison des arcs. Les arcs arrivent sur site 
avec des demi-ferrures métalliques qui s’assemblent de manière 
très rapide (1 boulon par ferrure) avec les ferrures de réception 
préalablement installées. Les arcs sont reliés entre eux par des 
liernes qui vont stabiliser la structure et s’ancrer dans le rocher à 
l’arrière du bâtiment.
Le squelette structurel est ensuite recouvert d’une enveloppe 
isolante. Des éléments de caissons bois isolés préfabriqués 
en atelier sont posés sur les entraits moisés afin de constituer 
le plancher du bivouac. Ces caissons sont faits sur mesure afin 
d’accommoder la forme du bâtiment qui suit le profil du terrain. De 
la même manière des caissons d’ossature bois isolés entièrement 
préfabriqués en atelier sont disposés sur les arcs pour former 
l’enveloppe du bâtiment. 
La couche d’isolation continue en fibre de bois de 80mm fait 
aussi partie des éléments préfabriqués  ainsi que la membrane 
d’étanchéité maintenue en place par le lambourdage verticale qui 
permettra la ventilation de la façade. Les raccords de la membrane 
d’étanchéité sont faits sur chantier. Un voligeage en planches 
ajourées de 27mm sera posé sur chantier afin de former la base du 
support qui recevra le parement extérieur.

Le parement extérieur sera réalisé en béton projeté. 
Dans un souci de rationalisation de l’apport de matériaux et 
d’intégration architecturale, des matériaux du site (granulats) seront 
utilisés pour fabriquer ce béton. L’eau étant disponible sur place 
pendant la période de construction, il faudra uniquement monter 
sur site le ciment et un éventuel complément de granulats. 
Ce parement minéral a l’avantage de s’intégrer parfaitement dans 
le site et de garantir une enveloppe résistante aux agressions 
extérieures du site. 
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� � U�WL\[� [V\QV\YZ� [YV\]LY�\UL� MVYTL�KL
aVVTVYWOPZTL�KHUZ� S»VIZLY]H[PVU�KL� SH� UH[\YL� LU
OH\[L� TVU[HNUL�� +\� YVJOLY� MtSPKV�ZJ\SW[t� H\
U\HNL� KPUV�t]VJH[L\Y�� S»HS[P[\KL� H\[VYPZL� JL[[L
WVtZPL�X\P�UV\Z�Kt[HJOL�KL�SH�WSHPUL�IY\PZZHU[L�L[
TtJHUPZ[PX\L�� 7V\Y� [V\Z� JL\_� X\P� ]VU[� WYH[PX\LY
S»HSWPUPZTL� HÄU� KL� WHY]LUPY� H\� ZVTTL[� K»\U� KLZ
�»����Tu[YLZ�]HSHPZHUZ��S»(SL[ZJOOVYU��SL�IP]V\HJ�n
YLJVUZ[Y\PYL�ZL�JOLYJOL�\U� [OuTL�X\P�LU� MLYH�\UL
t[HWL�PUZJYP[L�KHUZ�SH�TtTVPYL�KL�SH�TVU[HNUL°!�JL
ZLYH� S»V\YZ�� HUPTHS� T`[OPX\L� X\P� WL\WSH� PS� `� H
LUJVYL�����HUZ�JLZ�JVU[YtLZ�YLJ\StLZ�

3»V\YZ H JYL\Zt ZH [HUPuYL�7V\Y�ZL�WYV[tNLY�K\
YPZX\L� K»H]HSHUJOL�� SH� ZVS\[PVU� WYPZtL� LZ[
S»LUMVUJLTLU[�WHY[PLS�K\�]VS\TL�KHUZ�SH�YVJOL�HÄU
SH�ULPNL�WYVQL[tL�n�[YuZ�NYHUKL�]P[LZZL�NSPZZL�Z\Y�SL
[VP[�� 7V\Y�TPUPTPZLY� S»PTWHJ[� Z\Y� SL� [LYYP[VPYL�� J»LZ[
H]LJ�SLZ�V\[PSZ�PUMVYTH[PX\LZ�X\L�ZLYVU[�Kt[LYTPUtZ
SH� SVJHSPZH[PVU� L_HJ[L� KL� JL[[L� JH]P[t� L[� ZVU
VY PLU[H[ PVU� H\� KLNYt� WYuZ�� :H� WYtJPZ PVU
NtVTt[YPX\L� LZ[� YLUK\L� WVZZPISL� WHY� SLZ� TV`LUZ
KL�MYHJ[\YH[PVU�HJ[\LSZ�

3H MVYTL KL ZH [v[L WYV[uNL S»V\YZ� 3H
WYV[LJ[PVU� K\L� n� S»LUMV\PZZLTLU[� KVP[� tNHSLTLU[
v[YL� JVTWSt[tL� WHY� SH� KPZWVZP[PVU� LU� WSHU�� 3LZ
MHsHKLZ� M\`HU[LZ� WLYTL[[LU[� K»LUSL]LY� SLZ
WYLZZPVUZ�SH[tYHSLZ�LU�Z»PUZWPYHU[�KL�SH�MVYTL�K»\UL
NV\[[L�K»LH\��V\�K»\UL�[v[L�K»HUPTHS��3LZ�MVYJLZ�KL
SH�ULPNL�X\P�HNPZZLU[�Z\Y� SH� [VP[\YL�L[� SLZ� MHJLZ�LZ[
L[�V\LZ[�K\�IP]V\HJ�ZVU[�MVY[LTLU[�YtK\P[LZ�NYoJL
n�JL[[L�NtVTt[YPL�K\�WSHU�L[�KL�SH�JV\WL�

3»V\YZ H ZVY[P ZLZ NYPɈLZ� 4HSNYt� SLZ� TLZ\YLZ
WYPZLZ�� SLZ� LMMVY[Z� K\Z� H\� MYV[[LTLU[� Z\Y� SL� [VP[
PTWSPX\LU[�KL�YL[LUPY� SLZ�tStTLU[Z�Z[Y\J[\YLSZ�KHUZ
SH� YVJOL� VYPNPULSSL�� *»LZ[� WV\YX\VP� SLZ� WV\[YLZ�
KPTLUZPVUUtLZ� WV\Y� Z\WWVY[LY� SH� JOHYNL� KL� �
[VUULZ� H\�Tu[YL� JHYYt�� ZVU[� Ä_tLZ� KHUZ� SH� WPLYYL
WHY� KLZ� tStTLU[Z� KL� [PNLZ� MVYtLZ� L[� YLUK\LZ
ZVSPKHPYLZ� KLZ� WVY[L\YZ� OVYPaVU[H\_�� 0S� LU� ]H� KL
TvTL�H]LJ�SLZ�MVUKH[PVUZ�WVUJ[\LSSLZ�LU�HJPLY�

3»V\YZ KtJVSSL ZVU T\ZLH\ KL SH WLU[L� 6U
HYYP]L� H\� IP]V\HJ� WHY� S»V\LZ[�� Z\Y� \UL� SPNUL� KL
WLU[L� TV`LUUL� WLYTL[[HU[� \UL� HWWYVJOL
JVUMVY[HISL�� 3»LU[YtL� KHUZ� SL� ZHZ� Z»LMMLJ[\L� H\
TV`LU� KL� X\LSX\LZ�THYJOLZ� X\P� SL� ZV\Su]LU[� K\
ZVS� WV\Y� WLYTL[[YL� \U� HJJuZ� HPZt�THSNYt� SH� ULPNL
X\P� WV\YYHP[� Z»HJJ\T\SLY� LU� OP]LY�� 3H� WVY[L� ZL
KtJV\WL�KHUZ�SH�WLH\�KL�S»LU]LSVWWL�

+L\_� WL[P[LZ� MLUv[YLZ�� JVTTL� KL\_� `L\_�
KL]PLUULU[�KLZ�tStTLU[Z�YLJVUUHPZZHISLZ�KL�SVPU�
3»LZWHJL�K»LU[YtL�VMMYL� KLZ� YHUNLTLU[Z� ¶°WPVSL[Z�
IH\KYPLYZ��JVYKLZ��JYHTWVUZ�L[�JOH\ZZ\YLZ°¶��HPUZP
X\L� SLZ� WVY[LZ� K»HJJuZ� n� S»LZWHJL� KL� ]PL� L[� H\
ZHUP[HPYL�� ,U� JHZ� K»\[PSPZH[PVU� K\� ZHZ� JVTTL� \U
YLM\NL�K»\YNLUJL�� PS� `�H�Z\MÄZHTTLU[�KL�WSHJL�H\
ZVS�WV\Y�Z»HSSVUNLY�

3H [HUPuYL KL S�V\YZ LZ[ HJJ\LPSSHU[L� 6U
KLZJLUK� StNuYLTLU[� KHUZ� SH� WPuJL� WYPUJPWHSL� K\
IP]V\HJ�¶�SH�[HUPuYL°¶�X\P�L_WSVP[L�SH�MVYTL�K\�WSHU
L[� KL� SH� JV\WL�� (\� JLU[YL�� \UL� [HISL� NtUtYL\ZL
HJJ\LPSSL� SLZ� HSWPUPZ[LZ�� VMMYHU[� KLZ� YLNHYKZ� Z\Y� SL
NYHUK� WH`ZHNL�� 3H� WHY[PL� J\PZPUL� Z»V\]YL� Z\Y� SH
WVPU[L�KL� S»(SL[ZJOOVYU�� 3LZ���� SP[Z� ZVU[�KPZWVZtZ
JVU[YL� SLZ� MHsHKLZ�� ZV\Z� MVYTL� KL� NYHUKLZ
IHUX\L[[LZ� JVU[PU\LZ�� 3H� KPZWVZP[PVU� KL� SH� JV\WL
WLYTL[� K»VW[PTPZLY� SLZ� JV\JOHNLZ� H]LJ� [YVPZ
UP]LH\_� H\� MVUK�� Sn� V�� SH� WS\Z� NYHUKL� OH\[L\Y� SL
WLYTL[�� 3LZ� aVULZ� KL� YHUNLTLU[�� SLZ� JYVJOL[Z
WV\Y� SLZ� ]v[LTLU[Z� L[� SLZ� ZHJZ� ZVU[� KPZWVZtZ� KL
THUPuYL�LYNVUVTPX\L�

<UL WLH\ K�V\YZ HYNLU[t� +HUZ� JLZ� YtNPVUZ
PUOVZWP[HSPuYLZ�� V�� SH� W\PZZHUJL� ZWH[PHSL� L[
WH`ZHNuYL� KL]PLU[� \U� H[V\[�� SH� X\LZ[PVU� KL� SH
MHPZHIPSP[t� LZ[� LZZLU[PLSSL�� 0JP� SLZ� TV`LUZ� TPZ� LU
WSHJL� �]VPY� WHY� HPSSL\YZ�� WLYTL[[LU[� KL� SPTP[LY� SL
[LTWZ�KL�TVU[HNL�L[�KL�Z»PUZJYPYL�KHUZ�SH�SVNPX\L
KLZ� ZHPZVUZ�� 3H� X\LZ[PVU� KL� S»PUZJYPW[PVU� KHUZ� JL
[LYYP[VPYL�YLX\PLY[�\UL�H[[LU[PVU�WHY[PJ\SPuYL��0JP��H]LJ
SH�WYtZLUJL�KL�SH�YVJOL��KL�SH�ULPNL�L[�KL�SH�NSHJL�
S»LTWSVP� K»\UL� WLH\� YtZPZ[HU[L� H\_� PU[LTWtYPLZ� L[
H\_� H\[YLZ� JVU[YHPU[LZ� LZ[� WYPTVYKPHS�� *L� ZLYH
S»PUV_�� TH[tYPH\� X\P� H� KtQn� MHP[� ZLZ� WYL\]LZ� KHUZ
S»OPZ[VPYL� YtJLU[L� K\� *(:� �4VU[L�9VZH�� 9HTILY[�
;VWHSP��*OHUYPVU��;YHJ\P[��¯��H]LJ�JL[[L�JHWHJP[t�n
Z»L_WYPTLY�� ZHUZ� TPTt[PZTL�� THPZ� X\P� KL� WHY[� ZH
U H [ \ Y L� W L YTL [� K L Z� Y L Å L [ Z� Z \ I [ P S Z� K L
S»LU]PYVUULTLU[� L[� X\P� t]VX\L� SL� X\HY[a� V\� S»LH\
NLStL��*OHUNLHU[�KL� JV\SL\Y� H\�NYt�KLZ� S\TPuYLZ
KL�SH�TVU[HNUL��SL�IP]V\HJ�LZ[�HPUZP�]PZPISL�KL�SVPU�
[V\[� LU� t[HU[� PU[tNYt� WHY� ZH� JHWHJP[t� n� ZL� MVUKYL
KHUZ�SH�UH[\YL�

3�H\[VUVTPL KL S�V\YZ�7V\Y�tJSHPYLY� SLZ�LZWHJLZ
K\� IP]V\HJ�� X\LSX\LZ� SHTWLZ� 3LKZ� ZVU[
Z\MÄZHU[LZ��3H�W\PZZHUJL�tSLJ[YPX\L� �LZ[PTH[PVU�KL
���� >�� ZLYH� HWWVY[tL� WHY� KLZ� WHUULH\_
WOV[V]VS[H{X\LZ� L[� \UL� IH[[LYPL� Z\YKPTLUZPVUUtL
WV\Y�X\�LSSL�UL�ZL�KtJOHYNL�WHZ�JVTWSu[LTLU[��3H
[VPSL[[L� ZuJOL� LZ[� WSHJtL� LU� MHsHKL� WV\Y� X\L� SH
J\]L�W\PZZL�v[YL�]PKtL�HPZtTLU[�

*S\I�(SWPU�:\PZZL��F��JVUJV\YZ�QHU]PLY�����
9LJVUZ[Y\J[PVU�K\�IP]V\HJ�KL�4P[[LSHSL[ZJO

7LHR`)LHY:WPYP[

+\� YVJOLY� MtSPKV�ZJ\SW[t
H\�U\HNL�KPUV�t]VJH[L\Y�
S»HS[P[\KL� H\[VYPZL� JL[[L
WVtZPL� X\P� UV\Z� Kt[HJOL
KL�SH�WSHPUL�IY\PZZHU[L�L[
TtJHUPZ[PX\L�
Ъ

(\� JLU[YL�� \UL� [HISL
NtUtYL\ZL� HJJ\LPSSL� SLZ
HSWPUPZ[LZ�� VMMYHU[� KLZ
YLNHYKZ� Z\Y� SL� NYHUK
WH`ZHNL�Ъ

JYVX\PZ�K\�JVUJLW[�LU�WSHU����KtJLTIYL�����

JYVX\PZ�K�PUZLY[PVU�WH`ZHNuYL����KtJLTIYL�����



�����N�

��
���N�

�
���N�

�
���N�

"MFUT
DIIP

SO 0MNFOIPSO
�(MBDJFS�Eh"MFUTDI
�y

�����

�����

�

��

�

�

�

�

�

�

�

�

�

��

��
��

��

�

�����

�����

73(5�������

*OHYNLZ NYH]P[HPYLZ L[ ZPZTPX\LZ�� 3L� IP]V\HJ
LZ[� PU[tNYt�KHUZ� SH� [VWVNYHWOPL�HÄU�K»HZZ\YLY�\UL
WHYMHP[L� WYV[LJ[PVU� JVU[YL� SLZ� H]HSHUJOLZ� L[
tIV\SLTLU[Z� n� SH� MVPZ� WV\Y� SL� Io[PTLU[� L[� SLZ
WLYZVUULZ�X\P�`�ZtQV\YULU[��,U�HTVU[��SL�Io[PTLU[
LZ[�JVUZ[Y\P[�n� S»PU[tYPL\Y�K»\UL�­°JH]LYUL°®�n�JYtLY
KHUZ� SH� YVJOL� �]VS\TL� LU]PYVU� ���� T���� *L[[L
PTWSHU[H[PVU� S\P� JVUMuYL� \UL� WYV[LJ[PVU� VW[PTHSL�
W\PZX\»H\J\UL�WYLZZPVU�UL�ZL�WYVK\P[�Z\Y�SH�MHsHKL
HTVU[��3H�Z[Y\J[\YL�LU�IVPZ�KL� SH� [VP[\YL�LZ[�HPUZP
HUJYtL�KHUZ�SL�YVJOLY�WV\Y�YtZPZ[LY�H\_�MVYJLZ�KLZ
H]HSHUJOLZ� L[� tIV\SLTLU[Z�� 3H� JV\]LY[\YL
Z\WtYPL\YL�KL�SH�[VP[\YL��LU�[�SL��VMMYL�H\ZZP�\U�[YuZ
MHPISL� JVLMÄJPLU[� KL� MYV[[LTLU[�� S�PUV_� MH]VYPZHU[� SL
NSPZZLTLU[�KL�SH�ULPNL�Z\Y�SH�Z\YMHJL�LU�WLU[L�
3H�JVUJLW[PVU�L[�SH�NtVTt[YPL�LU�WSHU�KL�SH�JHIHUL
JVTWSu[LU[� ZH� WYV[LJ[PVU� LU� VMMYHU[� KLZ� MHsHKLZ
M\`HU[LZ� X\P� WLYTL[[LU[� KL� YtK\PYL� MVY[LTLU[� SLZ
WYLZZPVUZ�SH[tYHSLZ�JYttLZ�WHY�SLZ�H]HSHUJOLZ�
3L�JHZ�KL�JOHYNL�­°ZtPZTL°®�U»LZ[�WHZ�Kt[LYTPUHU[
JHY�SH�THZZL�NtUtYHSL�LZ[�[YuZ�MHPISL�

*YtH[PVU KL SH JH]LYUL��<U�KtNYHWHNL�WYtHSHISL
KLZ� ISVJZ� KL� YVJOL� LU� Z\YMHJL�� KHUZ� SH� aVUL
K»PTWSHU[H[PVU�K\�IP]V\HJ��Z»LMMLJ[\LYH�WHY�\U�WYt�
TPUHNL�� 3L� ]VS\TL� n� JYtLY� KHUZ� SL� YVJOLY� LZ[
YtHSPZt� tNHSLTLU[� WHY� TPUHNL� H]LJ� S»L_tJ\[PVU
WYtHSHISL� KL� MVYHNLZ� ]LY[PJH\_� ZLSVU� \U� THPSSHNL
JHYYt�KL�����JT��3LZ�MVYHNLZ�Z»LMMLJ[\LU[�n� S»HPKL
KL� MVYL\ZLZ� L[� WLYMVYH[YPJLZ� StNuYLZ� HPZtTLU[
[YHUZWVY[HISLZ�WHY� OtSPJVW[uYL��*OHX\L� MVYHNL�LZ[
LUZ\P[L�T\UP�K»\UL�JOHYNL�L_WSVZP]L�WLYTL[[HU[�KL
­°]PKLY°®�SL�]VS\TL�K»L_JH]H[PVU�LU�SPTP[HU[�SL�THYPU
H\� TH_PT\T�� ZVP[� SL� KtISHP� YtZPK\LS� KLZ� YVJOLZ
HIH[[\LZ�
3L�]VS\TL�L_JH]t�KHUZ�SH�YVJOL�ZLYH�WYVQL[t�n�\UL
KPZ[HUJL� JVTWYPZL� LU[YL� ���� L[� ���� T�� SVYZ� KLZ
TPUHNLZ� �YH`VU� KL� ZtJ\YP[t� KL� ���� T�� SVYZ� K\
TPUHNL���3LZ�ISVJZ� MYHJ[\YtZ�WHY�TPUHNL� YLZ[LYVU[
LU�WSHJL�L[�ZL�TvSLYVU[�H\_�ISVJZ�KtQn�WYtZLU[Z�
3LZ� [YH]H\_� KL� TPUHNL� UL� UtJLZZP[LU[� X\L� KL\_
[YHUZWVY[Z� WHY� OtSPJVW[uYL�� SL� WYLTPLY� WV\Y
[YHUZWVY[LY� SL�TH[tYPLS� PU� ZP[\� L[� SL� KL\_PuTL�WV\Y
YHTLULY� SL�TH[tYPLS� KL� JOHU[PLY� LU� WSHPUL�� +\YHU[
SLZ� [YH]H\_�� S»LU[YLWYPZL� KL� TPUHNL� WYt]VP[� KL
KVYTPY� Z\Y� WSHJL� HÄU� KL� TH_PTPZLY� SL� [LTWZ� KL
[YH]HPS�

-VUKH[PVUZ�� 3L� IP]V\HJ� WYLUK� HWW\P� Z\Y� \UL
Z[Y\J[\YL� LU� HJPLY� MVYTtL� KL� WV\[YLSSLZ� /,(� ���
HZZLTIStLZ� WHY� IV\SVUUHNL�� 3»HWW\P� Z\Y� SH� YVJOL
LZ[�HZZ\Yt�WHY����WPLKZ�LU�HJPLY�ZVSPKLTLU[�HUJYtZ
n� S»HPKL� KL� �� [PNLZ� ÄSL[tLZ� 4��� WHY� WPLK�� *LZ
HUJYHNLZ�� ZJLSStZ� n� \UL� WYVMVUKL\Y� KL� �� Tu[YL�
HZZ\YLU[�n�SH�JHIHUL�ZH�YtZPZ[HUJL�MHJL�H\_�MVYJLZ
WYV]VX\tLZ� WHY� SLZ� H]HSHUJOLZ�� *L� Z`Z[uTL
K»HWW\P� Z\Y� [PNLZ� ÄSL[tLZ� WLYTL[� \U� YtNSHNL� n
UP]LH\� WHYMHP[� KL� SH� WSH[LMVYTL� LU� HJPLY�� ZHUZ
[YH]H\_� KL� It[VUUHNL�� <UL� MVPZ� YtNStZ� SLZ� HWW\PZ
ZVU[� ZJLSStZ� H]LJ� \U�TVY[PLY� L_WHUZPM�� MVYTHU[� \U
ZVJSL�KL����_����_����JT�

:[Y\J[\YL WVY[L\ZL�� 3H� Z[Y\J[\YL� WVY[L\ZL� KLZ
MHsHKLZ� LZ[� JVTWVZtL� KL� WHYVPZ� n� VZZH[\YL� IVPZ
WHY� tStTLU[Z� L[� HZZLTIStLZ� Z\Y� WSHJL� WHY
IV\SVUUHNL�� 3LZ� WPLKZ� KLZ� tStTLU[Z� KL� MHsHKLZ
ZVU[�HUJYtZ�n�SH�WSH[LMVYTL�LU�HJPLY�
3H� [VP[\YL� LZ[� MVYTtL� KL� WV\[YLZ� WYPUJPWHSLZ� LU
IVPZ�)3*���_���JT�L[�KL�JHPZZVUZ�ZLJVUKHPYLZ�LU
IVPZ��*LZ�KLYUPLYZ�ZVU[�MVYTtZ�KL�WV\[YLZ�LU�IVPZ
�_��� JT� LZWHJtLZ� KL� ��� JT�� K»\UL� PZVSH[PVU
[OLYTPX\L� L[� KL\_� WHUULH\_� �� WSPZ� KL� ��� TT
K»tWHPZZL\Y�� 3H� [VP[\YL� WYLUK� HWW\P� Z\Y� ��
JVSVUULZ�LU�IVPZ� PU[tNYtLZ�KHUZ� SLZ�WHYVPZ� L[� Z\Y
KL\_� JVSVUULZ� PU[tYPL\YLZ�� ZVP[� KL\_� [YVUJZ� KL
ZLJ[PVU�YVUKL������JT�
;V\Z� SLZ� JHPZZVUZ� KL� SH� [VP[\YL� ZVU[� tNHSLTLU[
OtSPWVY[tZ� LU� ��� tStTLU[Z� X\P� ZLYVU[� HZZLTIStZ
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LMMLJ[\tZ� WHY� KLZ� MVYL\ZLZ� StNuYLZ�� HÄU� KL� JYtLY
SLZ� IHZLZ� KL� MVUKH[PVUZ� WVUJ[\LSSLZ� L[� JVU[YL� SLZ
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Plan de situation 1:200 / Coupe territoriel  1:200

CUBE MAGIQUE

Rapport explicatif

Intégration dans le paysage

Le site du projet se caractérise par le fait d'être un lieu de passage, situé dans
un grand cirque alpin. Nous pensons qu'il convient de carectériser ce lieu par un
geste modeste mais précis et visible. Nous opposons la complexité
morphologique à la géométrie simple et claire d'un petit cube flottant.
L'orientation du cube, tourné à 45 degrés par rapport à la pente, répond à la
nécessité de ne pas exposer une face à l'éventuelle avalanche, mais plutôt un
angle et des parois inclinées capables de détourner le flux et ainsi limiter la force
des éventuelles catastrophes naturelles. Cette rotation donne au cube une
complexité visuelle inattendue. L'orientation des façades permet d'éclairer
alternativement les quatre faces à différents moments de la journée. Cela permet
d'éviter une façade nord qui n'est jamais exposée au soleil et qui est
particulièrement vulnérable aux risques naturels. Il renforce également la
plasticité de la géométrie choisie, ainsi que les variations des façades entre
ombre et lumière. Les façades sont recouvertes de manière homogène de petits
bardeaux métalliques dont la texture sera perçue différemment en fonction des
changements de lumière de la journée et de leur orientation.
Une relation dialectique et changeante est ainsi créée entre la morphologie
naturelle complexe et l'apparente simplicité géométrique du bâtiment. Une façon
d'exprimer la diversité entre la nature et l'artifice, tout en les plaçant dans un
dialogue fascinant.

Choix architecturaux et fonctionnels

Le cube est suspendu, afin de souligner son caractère abstrait et géométrique,
et de faciliter son insertion contextuelle et topographique. La structure en acier
qui la soutient et qui l'ancre dans la roche maintient l'orographie existante. Elle
permet de surélever l'entrée et les ouvertures par rapport à la couche de neige
possible tout en évitant une excavation trop importante sur le site.
Le bâtiment est entièrement préfabriqué, transporté et assemblé par hélicoptère.
Le programme intérieur est résolu sur deux niveaux, différenciant les espaces

d'accès et de vie des espaces de nuit. La superposition des fonctions permet
d'optimiser les volumes et les co�ts, en réduisant la surface de l'enveloppe et en
maximisant l'apport énergétique fourni par la répartition des personnes et des
aliments. La séparation des fonctions facilite également la cohabitation.
Au rez-de-chaussée, à l'entrée (orientée sud-ouest et surélevée), nous avons
l'espace de réception et de stockage (avec des lits d'urgence) et les toilettes.
A côté se trouvent la cuisine et le foyer, éclairés par deux fenêtres panoramiques
offrant des vues différentes sur l'Aletsch au levant (sud-est) et le Geisshorn au
cuchant (sud-ouest), toujours grâce à la rotation du volume à 45 degrés.
L'organisation des dortoirs résulte de la rotation des niches d'angle autour d'un
petit atrium central, en accord avec le principe de composition de structure. De
petites fenêtres (dont 2 sont protégées à l'extérieur contre les risques naturels)
assurent un éclairage et une ventilation suffisante.

Concept de construction et préfabrication

Les concepts de construction, de structure et d'assemblage découlent du
concept architectural lui-même, caractérisé par la forme géométrique choisie et
sa rotation autour d'un centre, permettant de renforcer et de stabiliser, ainsi que
de diviser le bâtiment en parties modulaires.
Le principe de construction et de préfabrication de l'espace habitable suit des
pratiques connues et éprouvées à de nombreuses reprises en haute montagne,
démontrant leur efficacité et leur robustesse. Le cube est décomposé en
éléments finis, principalement en bois, qui peuvent être facilement assemblés et
transportés directement à l'aide des hélicoptères habituels (capacité de charge
de 600-700 kg à 3200 m d'altitude). Seule la toiture en tôle d'acier et une partie
des façades en bardeaux ainsi que le montage des meubles seront réalisés sur
place. En incluant les micropieux de fondation et la structure d'ancrage en acier,
le bâtiment peut être achevé en deux mois d'été.

Recostruction Bivouac Mittelaletsch
Concours d'architecture - 2022
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Axonomptrie d'assemblage

Structure
La conception structurelle du bivouac, tout comme son emplacement
soigneusement choisi, est tpmoin du danger d'avalanche auquel il est exposp.
Pour ceci la façade, en panneaux de charpente de bois prpfabriqups, compose
un coffre trqs rigide et ultprieurement renforcp par les quatre voiles intprieurs du
premier ptage qui collaborent avec le systqme de poutres de la toiture. De plus,
ce dernier systqme dpfinit l'espace et permet de suspendre le plancher
intermpdiaire. Une structure en profilpes mptalliques ancrpe à la roche par des
micropieux, sans besoin de gros travaux d'excavation, permet enfin de soulever
du sol le monolithe et, en mrme temps, dissiper une partie de l'pnergie d'un
pventuel impact d'avalanche.

Avalanche
Selon les ptudes annexps aux documents du concours, la construction peut
rtre touchpe par des avalanches. En particulier deux simulations montrent un
risque pour le nouveau bivouac : celle nommpe Felsen Ost 1 et la Felsen Ost 2.
Ceux-ci ont donc servi à dpfinir les actions accidentelles à considprer lors du
prp-dimensionnement. Les schpmas montrent les donnpes de base
extrapolpes des annexes C4 et C5 des rapports d'ptudes citpes ainsi que les
actions qui en dpcoulent. Ces valeurs ont enfin permis de dpfinir une action
accidentelle uniformpment repartie sur toute la hauteur du bâtiment de 17
kN/mò (moyenne des valeurs de la situation de risque Felsen Ost 1) utilispe
pour les vprifications globales et une valeur maximale de 40 kN/mò pour toutes
vprifications locales. Cette derniqre valeur justifie le choix d'une ppaisseur plus
conspquente pour les panneaux en bois extprieurs constituant la façade par
rapport à une construction traditionnelle.

Lors de l'avancement du projet des simulations plus dptaillps permettront de
dpfinir avec une prpcision majeure ces actions. Si besoin, la structure propospe
possqde des rpserves de rpsistance non npgligeables avec des lpgqres
augmentations des sections des plpments qui composent les panneaux
structuraux de la charpente en bois ainsi que les profilps mptalliques.

FOUNDATIONS
03.07.2023

CUBE MAGIQUE

PREMIERE ETAGE
24.07.2023

DEUXIEME ETAGE
25.07.2023

costruction de bpquilles et bptonnage de semelles
rpalisation de micropieux

petits traveaux d'escavation

assemblage de la charpenterie mptallique

assemblage de l'escalier exterieure

pose de parois interieurs

pose de façade

pose de planchers prpfabriqupe

TOIT
27.07.2023

pose de bardeaux à joint

pose de parois interieurs

pose de façade

assemblage d'escalier

pose de plancher  prpfabriqupe

pose de bardeaux à joint

pose de panneaux avec bardeaux

pose de l'isolant

pose de la charpenterie en bois

assemblage de la charpenterie mptallique

pose de plpments prpfabriqups

FINITURE
10.08.2023

MEUBLES
21.08.2023

Recostruction Bivouac Mittelaletsch
Concours d'architecture - 2022

raccordement de l'installation plectrique

assemblege du mobiluers

01.09.2023
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5HFRQVWUXFWLRQ�%LYRXDF�0LWWHODOHWVFK���&RQFRXUV�G
DUFKLWHFWXUH��������B�%5,6(�*/$&(

SITUATION
������ N

Le pUojeW pUend le paUWi de pUpVeUYeU la WopogUaphie naWXUelle de la monWagne en pUopoVanW Xne conVWUXcWion

lpgqUe UepoVanW VXU 3 poinWV d'appXiV. Le biYoXac pUend la foUme pUimiWiYe d'Xne WenWe, donW le WUiangle

fUonWal deYienW Xn Vigne maUTXanW danV le pa\Vage, j l'image deV UepqUeV p\UamidaX[ TXe l'on WUoXYe VXU leV

VommeWV VXiVVeV. GUkce j Von oUienWaWion, ceWWe foUme VppcifiTXe Uppond efficacemenW j la TXeVWion de la

UpViVWance aX[ aYalancheV eW aX[ chXWeV de pieUUe. A l'inWpUieXU, l'aUchiWecWXUe de ceW habiWacle lpgeU V'inVpiUe

de la WhpmaWiTXe de la dpcliYiWp. Un V\VWqme de gUadinV cUpe Xn eVpace commXnaXWaiUe oXYeUW VXU le

pa\Vage WoXW en offUanW deV nicheV peUmeWWanW de V'iVoleU poXU doUmiU. LeV diffpUenWV palieUV VonW XWiliVableV

aXVVi bien poXU le UepoV TXe poXU leV pchangeV oX leV UepaV. Une longXe Wable boUdpe de WaboXUeWV YienW

complpWeU ceW ameXblemenW monWagnaUd. Ampnagp aX niYeaX infpUieXU, le VaV d'enWUpe accXeille le Zc eW Xn

eVpace de UangemenW inclinp. Comme la WoiWXUe, la faoade eVW UeYrWXe de W{le d'alXminiXm bUXW. A l'image

d'Xn fXVelage d'aYion, leV diffpUenWeV piqceV compoVanW la faoade abUiWenW diffpUenWeV foncWionV WechniTXeV

npceVViWanW Xn accqV depXiV l'e[WpUieXU (WUappe d'accqV poXU leV Zc, panneaX[ VolaiUeV, poUWe d'enWUpe)
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RHFRQVWUXFWLRQ BLYRXDF MLWWHODOHWVFK - CRQFRXUV G'DUFKLWHFWXUH - 2022�B�%5,6(�*/$&(

B1

C

A

C2

Le biYRXac eVW XQe cRQVWUXcWiRQ eQ bRiV-PpWal TXi UeSRVe VXU 3 SRiQWV d'aSSXi eQ bpWRQ. LeV

TXaWUe faceV WUiaQgXlaiUeV dX YRlXPe fRUPeQW XQ WpWUaqdUe TXi PeW j SURfiW leV aYaQWageV

VWUXcWXUelV dX WUiaQgle WRXW eQ liPiWaQW l'e[SRViWiRQ aX[ chXWeV de QeigeV, SieUUeV eW

aYalaQcheV. ChacXQe deV faceV eVW cRQWUeYeQWpe afiQ de dRQQeU XQe gUaQde UigidiWp j

l'RXYUage. La baVe dX WpWUaqdUe eVW cRPSRVpe d'XQ chkVViV PpWalliTXe TXi UeSUeQd leV effRUWV

gUaYiWaiUeV de l'pdifice eW WUaQVfqUe leV effRUWV hRUi]RQWaX[ deV pYeQWXelleV aYalaQcheV aX[

PaVVifV de fRQdaWiRQ. Le cRQceSW VWUXcWXUel SeUPeW XQ PRQWage ViPSle eW efficace de

l'pdifice aYec deV plpPeQWV SUpfabUiTXpV Qe dpSaVVaQW SaV leV 600 kg SRXU SeUPeWWUe XQe

PiVe eQ Slace UaSide SaU hplicRSWqUe. CeV PRdXleV SUpfabUiTXpV VRQW cRPSRVpV d'plpPeQWV

eQ RVVaWXUe bRiV. ASUqV la UpaliVaWiRQ deV fRQdaWiRQV eW la SRVe dX chkVViV PpWalliTXe, le

PRQWage SUpYRiW la SRVe deV 3 aUrWeV VXSpUieXUeV dX WpWUaqdUe SXiV le UePSliVVage deV faceV

aYec leV plpPeQWV SUpfabUiTXpV eQ bRiV.

COMPOSITIONS

$ FAdADE
RHYrWHPHQW DOXPLQLXP  1FP
PDQQHDX 3 SOLV  3FP
VLGH YHQWLOp / LDWWDJH 4FP
SRXV-FRXYHUWXUH
PDQQHDX 3 SOLV 2FP
OVVDWXUH ERLV  24[16FP
IVRODWLRQ HQWUH FKHYURQV 20FP
PDQQHDX 3 SOLV 3FP

% OUVERTURES
VLWUDJH WULSOH IL[H

%��OUVERTURES
TUDSSH SRXU YHQWLODWLRQ

&  PLANCHER
PDQQHDX 3 SOLV 3FP
OVVDWXUH ERLV  20[8FP
IVRODWLRQ HQWUH FKHYURQ  20FP
PDQQHDX 3 SOLV  3FP
RHYrWHPHQW DOXPLQLXP  1FP
SWUXFWXUH VHFRQGDLUH IPE  24FP
SWUXFWXUH PpWDOLTXH IPE   36FP
   
&�  RE=-DE-CHAUSSEE
PODQFKHU ERLV PDVVLI    20FP

&�� MEUBLES (LITS, TABLE)
PDQQHDX 3SOLV  4FP


